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Ce n’est pas un manuel de piété, mais un code pratique de morale 
domestique. Presque toutes les questions qui touchent à la vie personnelle 
des femmes et à la vie intime, au foyer, des épouses et des mères, y sont 
étudiées et y reçoivent, en trois séries de conférences, une solution chré­
tienne. L’Introduction rappelle d’abord aux femmes leurs graves respon­
sabilités générales. Puis sous le titre d’attitudes morales, la première 
partie est une analyse et une peinture des moeurs féminines considérées 
dans leurs traits contemporains les plus saillants. —• Une deuxième série, 
Les attitudes morales au foyer, expose plus spécialement les joies, les dé­
ceptions, les conflits, les devoirs et les vertus de la vie conjugale.

LA POLITIQUE ALLEMANDE, par Paul Dudon. 1 vol. in-12. Prix : 0.50 ; 
franco 0.55. — P. Lethielleux, éditeur, 10, rue Cassette, Paris (6e)..

La Politique allmande, c’est le titre d’un livre du prince de Bulow.. 
M. Dudon étudie ce livre et montre que, dans le plan politique, tel qu’il 
ressort des théories exposées par le prince de Bulow, la guerre était né­
cessairement en perspective tout aussi bien que dans les théories du géné­
ral de Bernhardi. Ces pages sont à lire. Elles aident singulièrement à 
comprendre ce qui se passe, elles font prévoir le sort qui convient à un 
empire né de la violence et qui en périra. Cette brochure est une digne 
suite aux brochures du même auteur, antérieurement parues La guerre, 
qui Va voulue, — Le pape et la guerre, — qui ont obtenu un si légitime 
succès.

* * *

SUR QUOI LE KAISER NE COMPTAIT PAS ! par Antonio Bermejo de la 
Rica. Traduit et adapté de l’espagnol, par Christian de l’isle. 1 vol. 
in-12. Prix : 1 fr. ; franco 1 fr. 10. — P. Lethielleux, éditeur, 10, rue 
Cassette, Paris (6e).

Voici le témoignage d’un neutre. Présent au Paris au moment de la 
déclaration de la guerre, il a quitté la capitale au commencement du 
mois de septembre 1914 : il a vu, il a étudié, et il a trouvé non point une 
France désespérée, sans forces vitales, gâtée par le scepticisme, oublieuse 
de l’honneur, dédaigneuse de l’idée de patrie ; mais une France énergique


